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titulaire de la basilique, a été immédiatement averti de la découverte . 
On espère qu’il va profiter de cee fouilles pour faire ce que l’on 
appelle à Rome une confession, ou au moins disposer lee lieux de 
telle sorte que les fidèles puissent voir, par le moyen d'une fenes- 
trella, petite ouverture grillée, l’urne d'argent où repose cette sainte 
célèbre. On eepère aussi qu’on ne laissera point passer cette décou­
verte sans faire une nouvelle reconnaissance du corps, ce qui sera 
très important pour vérifier certaines traditions locales, et se pronon­
cer sur l'authenticité de certaines reliques, que l’on dit étant de 
sainte Agnès mais dont on ne peut prouver l’origine.

Et pour finir, la santé du Souverain-Pontife se maintient en dépit 
de la saison qui est rigoureuse, même à Rome. Nous n’avons certes 
point les froids du Canada ; mais tous les prêtres canadiens qui ont 
fait leurs études dans la Ville éternelle, ne me contrediront pas quand 
j’affirmerai que l’on souffre plus du froid sur les rives du Tibre que 
sur celles du Saint-Laurent.

Rome, le 20 décembre 1901.

— Le gros événement de la semaine a été le consistoire secret de 
lundi dernier, dans lequel le pape a préconisé soixante-six évêques 
ou fait connaître leur nomination par bref. C’est, on le voit, un con­
sistoire important par le nombre des promotions, mais qui n’appre­
nait pas grand chose de nouveau, car on connaissait longtemps par 
avance le nom des nouveaux promus. Tout l’intérêt de la séance 
résidait dans l’allocution pontificale, publiée le soir même dans 
l'Osservatore Romano, et à laquelle le Souverain-Pontife attachait 
une grande importance.

— Léon XIII a appelé l’attention des cardinaux sur la loi du 
divorce, qui a été présentée à la Chambre et menace l’existence de la 
famille chrétienne en Italie. Il n'est certes point dit que la loi néfas­
te triomphera à la Chambre ; cependant les catholiques ne sont pas 
sans inquiétude. Il est vrai que la loi n’est pas dans les désirs du 
pays. Les populations italiennes, profondément catholiques, veulent


